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À toutes les graines de champions qui rêvent de monter sur la plus haute marche du podium.
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La révélation
Certaines choses agacent parfois parce qu’elles ne peuvent pas attendre ! Depuis une bonne demi-heure, tantôt rampant par terre, tantôt hissée sur une chaise, Mélanie fouille dans son placard et s’impatiente.
– Où est-il ? Je l’avais rangé là, ronchonne-t-elle. C’est l’heure, ça va commencer !
Il fait chaud et la pauvre fillette transpire. On est au mois d’août et, même si c’est l’hivernage à Schœlcher, en Martinique, le temps est lourd et humide. Saison des pluies oblige dans les Caraïbes, il pleut presque continuellement malgré les températures qui peuvent atteindre 30 degrés. Dehors, les palmiers qui secouent leurs branches de temps à autre à travers la fenêtre semblent eux aussi souffrir de la moiteur ambiante.
– Ah, enfin, le voilà ! s’exclame-t-elle avec soulagement.
Elle extirpe du fin fond de son armoire un maillot de bain une-pièce blanc rayé rouge à bretelles volantées qu’elle s’empresse d’enfiler. Devant son miroir, elle noue ses cheveux avec un chouchou. Si seulement elle avait un peu de gel pailleté pour mieux les plaquer ! Puis elle se précipite dans le salon, déplace la table basse et pousse encore deux ou trois meubles.
– La télécommande, où est-ce qu’elle est ? Maman, elle est où la télécommande ? répète-t-elle en criant.
Chantal, sa mère, entre dans le salon et cherche derrière un coussin.
– Vite ! s’exclame Mélanie.
– Oui, oui, deux minutes ! Ne t’énerve pas comme ça. Tiens, la voilà !
Mélanie allume aussitôt la télévision et sélectionne la chaîne sportive.
Depuis le 13 août, depuis la cérémonie d’ouverture, elle ne rate pas une seule épreuve de gymnastique des jeux Olympiques qui se déroulent à Athènes, en Grèce, cette année. Ces JO tombent à pic pendant ses vacances d’été : les parents de Mélanie sont séparés et, cette année, la fillette n’a pas pu rejoindre son père Miguel et ses demi-sœurs qui vivent au Portugal. Cerise sur le gâteau, ses meilleures amies sont toutes parties. Même si sa mamie Abelle adorée a promis de lui raconter tous les contes créoles qu’elle connaît, Mélanie craignait de s’ennuyer terriblement. Il faut dire qu’elle a de l’énergie à revendre ! Elle bouge sans cesse, réalise des saltos naturellement et possède déjà une détente phénoménale. Un peu garçon manqué sur les bords, elle adore le sport, surtout le judo, le foot – comme son père, qui a pratiqué cette discipline –, le rugby, mais alors, jusqu’ici, surtout pas la danse ! La chorégraphie, c’est vraiment trop ennuyeux. Pourtant, ce mois d’août 2004 sonne comme une révélation.
Mélanie fixe l’écran en écoutant religieusement le commentateur qui souhaite bonne chance aux concurrentes. Mais surtout, elle pourrait passer des heures à admirer les gymnastes qui entrent, saluent, s’échauffent et se concentrent devant les agrès au son de la musique qui démarre. Elle les trouve tellement jolies avec leurs cheveux attachés en queue-de-cheval ou en chignon. Et aussi, elles sont si gracieuses quand elles se relèvent sur le tapis après l’enchaînement de leurs figures, se cambrent et qu’elles saluent les juges ainsi que la foule qui scande leurs prénoms.
Maintenant, Mélanie s’agite et saute dans tous les sens devant le téléviseur. Son maillot de bain est la tenue idéale : il imite à la perfection les justaucorps des gymnastes. Et elle-même tente de reproduire les figures qui défilent à l’écran. Du haut de ses quatre ans, elle commente :
– Double salto avant avec demi-vrille ! Triple salto arrière carpé ! Lâcher de barre !
Même si ses roulades sur le canapé, ses grands écarts ou ses roues sur le tapis sont encore un peu… approximatifs, la petite fille connaît déjà les noms des figures de gymnastique les plus dingues.
Depuis la cuisine, sa mère, qui autrefois a pratiqué l’athlétisme, l’observe et l’encourage en passant de temps en temps la tête dans le salon.
– Regarde-moi, maman ! crie Mélanie qui adore quand sa mère fait office de public.
– Oui ! Bravo ! C’est bien, ma fille ! applaudit-elle. Fais quand même attention à ne pas te blesser ! Euh… non, ne grimpe pas sur la table ! C’est dangereux !
Mélanie s’arrête, s’arc-boute et lève les bras en l’air pour saluer une foule invisible. Puis, à bout de souffle, elle s’assoit tranquillement en tailleur par terre en attendant l’entrée de Cătălina Ponor, leader de l’équipe de Roumanie. À dix-sept ans, cette jeune fille enchaîne les succès depuis le début de l’année : déjà trois médailles d’or au championnat d’Europe à Amsterdam. Mélanie a des étoiles plein les yeux en voyant la gymnaste faire son entrée, puis évoluer avec élégance sur la poutre comme un petit oiseau sur une branche. Quelques minutes plus tard, la note ne tarde pas à tomber :
– 9,787 pour Cătălina Ponor. Quelle performance ! Et c’est encore une médaille d’or pour le drapeau bleu, jaune, rouge ! s’écrie le commentateur sportif. C’est donc la deuxième médaille d’or que la jeune athlète rapportera en Roumanie après l’épreuve par équipes de ces JO !
Mélanie a toujours les yeux rivés sur l’écran et guette le podium : séparée par moins d’un dixième de point de ses deux concurrentes américaine et également roumaine, Cătălina monte sur la première marche, auréolée d’une couronne de laurier. Dans son justaucorps noir brillant, la jeune fille brandit le bouquet de fleurs qu’on vient de lui offrir et sa médaille qui luit sous les projecteurs.
Mais celle que préfère Mélanie, c’est Émilie Le Pennec, la Française. Elle n’a que seize ans et a déjà écrit l’histoire en remportant la médaille d’or aux barres asymétriques. Quelle émotion quand l’hymne tricolore a retenti au moment de la remise de la médaille ! Du haut de ses quatre ans, la fillette a déjà un rêve : monter elle aussi un jour sur le podium.
Émerveillée, elle soupire, puis compte maladroitement sur ses doigts.
– Dans dix ans, je serai comme elle ! se promet-elle.
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Bienvenue au club !
– Nous sommes désolés, mais tous les cours sont complets.
Place de la Rive-droite de l’Anse Madame, agrippée à la main de sa mère, Mélanie ne cache pas sa déception et ne peut retenir ses larmes. Les jeux Olympiques d’Athènes se sont terminés le 29 août, la rentrée scolaire a eu lieu il y a une semaine et la fillette n’attendait qu’une chose : se rendre à la journée des associations sportives et culturelles pour s’inscrire à un cours de gymnastique artistique.
– Vraiment ? insiste Chantal. Si vous saviez comme ma fille a du talent ! Elle fait des flips et des saltos comme personne ! Il faut que vous l’acceptiez, vous ne le regretterez pas. Faites-lui faire un essai au moins.
 
– Navrée, madame, mais nous ne pouvons plus prendre d’élèves supplémentaires. Les effectifs sont pleins. Les jeux Olympiques ont visiblement fait naître des vocations, cet été. En revanche, nous pouvons la mettre sur liste d’attente. Et nous vous recontacterons dès qu’une place se sera libérée.
Chantal échange un regard avec Mélanie qui baisse les yeux d’un air résigné.
– D’accord, répond-elle.
– Formidable ! Remplissez ce formulaire, lui dit la responsable de l’association sportive de Schœlcher en tendant à Chantal une feuille de papier.
Une fois le document rempli, Mélanie et Chantal s’éloignent.
– Bon, on rentre à la maison ? demande Mélanie.
– Non, viens, on va se renseigner pour une autre activité, dit Chantal. C’est bien que tu fasses du sport, tu as besoin de te dépenser.
Au Judo Club Schœlcher, il reste encore une possibilité de s’inscrire à un cours d’éveil.
– Les cours reprennent mercredi prochain, de 19 h 30 à 21 h 30, précise le professeur.
Chantal hésite. Ces horaires, ça fait tard… mais finalement, elle se tourne une fois de plus vers sa fille.
– Alors, tu es partante ? Tu adorais le judo avant l’été, en plus.
– Mouais… répond mollement Mélanie. Moi, je voulais faire de la gymnastique artistique.
– Je sais bien, mais tu as entendu ? C’est complet. En attendant, tu peux essayer le judo et on verra après.
Le professeur, qui les écoute, ajoute :
– Je suis sûr que ça va te plaire. Et ce ne sera pas perdu, tu vas apprendre plein de choses : la souplesse, l’anticipation, la détente, la coordination, la vitesse de réaction… Toutes sortes de qualités qui te seront utiles dans bien d’autres sports.
Chantal sait aussi que le judo peut transmettre à sa fille d’autres valeurs importantes et chères à son cœur : le respect, la discipline, la générosité, l’engagement…
Plus raisonnable, Mélanie retrouve un peu le sourire.
– OK, je veux bien essayer.
– Super ! Mercredi, il te faudra un kimono et une ceinture blanche. On va bien s’amuser ! assure encore le professeur en lançant un clin d’œil à la fillette.
*
*     *
Le mercredi suivant, Mélanie fait son entrée sur les tatamis dans son petit judogi noué d’une ceinture blanche, la couleur qui correspond au neuvième kyu, grade des débutants. Cette fois, c’est Didier, son beau-père, qui l’accompagne. Professeur de génie civil, l’homme a épousé Chantal il y a quelques mois. Lui et Mélanie s’entendent à merveille et Didier ne rate pas lui non plus une occasion d’encourager la petite fille. C’est même lui qui, cet été, lui a appris à nager dans les eaux turquoise de l’océan Atlantique, à faire du vélo et à grimper aux arbres. Il adore l’emmener en balade sur son bateau et partir à la pêche au gros pendant des journées entières. Des moments complices et précieux où tous les deux n’ont bien souvent pas besoin de se parler beaucoup pour se comprendre.
– Bienvenue, Mélanie ! Entre et rejoins les autres.
Didier pousse gentiment Mélanie vers le professeur de judo et les tapis, puis lui chuchote à l’oreille avant de s’éclipser :
– Je t’attends dehors. À tout à l’heure.
Le professeur se tient devant une rangée d’enfants assis à genoux par terre. Tous ont entre quatre et six ans.
– Nous allons apprendre à saluer le tapis à la japonaise. Mettez-vous debout et inclinez le corps vers l’avant.
Quelques élèves commencent à rire.
– Chut ! Ce cérémonial est à prendre au sérieux. Ce sont des preuves de politesse et de respect envers les autres et le lieu de notre pratique. Il est nécessaire de prendre cette habitude.
Redevenus plus sages, les enfants obéissent. C’est comme cela qu’ils devront faire en entrant dans la salle, à chaque cours.
– Bien ! Maintenant, mettez-vous à genoux pour saluer cette fois maître Kano. Est-ce que quelqu’un sait qui est maître Kano ? ajoute le professeur en désignant un portrait.
Sur un mur de la salle se dresse une grande photo en noir et blanc d’un vieil homme aux cheveux blancs, portant une moustache et vêtu d’un kimono noir.
Une petite fille agenouillée à côté de Mélanie lève le doigt.
– C’est le monsieur qui a créé le judo !
– C’est cela, bravo ! C’est le fondateur du judo. D’ailleurs, le judo est le premier art martial japonais à avoir obtenu une reconnaissance internationale, et le premier à avoir intégré les jeux Olympiques. Bon, vous êtes encore un peu jeunes pour savoir tout cela, mais c’est important. En résumé, au début de chaque cours, vous devrez saluer d’abord le tapis en entrant, puis le portrait de maître Kano et moi-même, votre professeur, en vous agenouillant.
Mélanie écoute attentivement l’enseignant tout en observant le portrait du coin de l’œil. Maître Kano lui fait un peu peur. Son visage inspire à la fois sagesse et sévérité. Elle a l’impression qu’il la regarde. On est loin des justaucorps pailletés, des médailles d’or et des podiums qui émerveillaient tant Mélanie cet été ! La fillette sent un petit pincement au cœur.
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